
ILS ONT CHOISI LE SNUDI-FO 92.  

ILS TÉMOIGNENT.  Collègues, AESH, directeurs… 

 

“Le militantisme est un humanisme, voici la règle d’or appliquée par 

le SNUDI-FO 92 pendant l’interminable parcours du combattant 

auquel j’ai dû faire face lors de l’instruction de mon dossier de retraite 

pour invalidité. […] 

J’ai, en effet, passé deux ans et demi à mener toutes les batailles 

possibles pour défendre mes droits. J’ai bénéficié de l’aide aussi 

exceptionnelle qu’inconditionnelle du SNUDI-FO 92, ce qui m’a 

clairement offert l’opportunité de résister en toutes circonstances. 

[…]— Catherine B. ” 

“À la suite d’une période de ma vie professionnelle particulièrement 

complexe, je souhaite partager mon expérience en tant que 

syndiquée au SNUDI-FO. 

J’ai beaucoup apprécié le suivi dont j’ai bénéficié ainsi que l’écoute, 

la disponibilité et le sérieux des représentants syndicaux. 

Leur accompagnement m’a permis d’être conseillée et soutenue dans 

mes démarches administratives. […] 

— Sabrina S. ” 

“Il y a 20 ans, lorsque j’ai débuté, je me suis syndiquée dans le 

syndicat majoritaire sans même lire leur profession de foi ! Je l’ai fait 

par automatisme et non par conviction. 

[…] 

À l’époque de la réforme des rythmes scolaires, je me suis sentie 

sidérée lorsque j’ai constaté que mon ex-syndicat était pour ! Nous 

savons tous que cette réforme a été un désastre sur tous les plans… 

Au même moment, […] je rencontre Camille Joyeux du SNUDI-FO. 

En discutant avec elle, je réalise que ce syndicat a voté contre la 

réforme des rythmes. 

[…] 

Aux AG, j’ai retrouvé cette fraternité qui me manquait : se retrouver 

tous ensemble avec des convictions communes pour améliorer l’école 

sur tous les plans ! Je me sens active au lieu d’être seule dans mon 

coin. Si toutes les organisations syndicales votaient contre toutes les 

mesures qui détruisent jour après jour l’école, nous pourrions arrêter 

de subir et améliorer l’école. Le SNUDI-FO, lui, prend ses 

responsabilités en s’opposant aux réformes qui fragilisent l’école. Il est 

impératif de voter pour lui aux élections pour obtenir un maximum 

d’élus qui sauront défendre l’école ! 

— Sabrina B. ” 

“J’ai rejoint le SNUDI-FO 92 parce qu’enfin un syndicat dit les 

choses clairement : 

L’inclusion, oui, mais pas à tout prix, pas n’importe comment, et 

surtout pas au détriment des enfants et des personnels. Abroger la loi 

Boisseau-Montchamp, ouvrir de vraies places en établissements 

médico-sociaux, donner un statut digne aux AESH : ce sont des 

combats concrets, portés avec force et cohérence par FO depuis des 

années ! Cet engagement correspond à mes valeurs et à ma pratique 

quotidienne de directeur d’école : une inclusion exigeante, humaine et 

réaliste. […] 

— Thomas B. ” 
“Nous sommes en 2017, début de cinquième période. Je suis fonc-

tionnaire stagiaire, renouvelé. […] 

5e période, on me conseille d’appeler un syndicat pour être accompa-

gné. Rapide coup de fil avec la CGT, sympas, compréhensifs, mais pas 

de suite. Puis le SNUDI-FO, un peu par hasard. Une oreille, de 

l’écoute, l’envie sincère que j’y arrive. On passe du temps au télé-

phone, vraiment. On m’explique le fonctionnement de la titularisation, 

ce que le jury attendra de moi, on s’entraîne un peu, le moral revient. 

Quelques semaines plus tard, grand oral, je suis les conseils, je sens 

qu’ils font mouche. Puis une enveloppe kraft arrive chez moi, je laisse 

un ami l’ouvrir pour moi, au parc, nos enfants jouant à 

quelques mètres. Il lit et me sourit. C’est passé pour moi. 

— Pascal B. ” 

“1er septembre 2026, c’est la rentrée ! Je suis prête à reprendre 

ma mission avec enthousiasme, malgré l’annonce du PAS et le 

chantage exercé pour signer l’avenant, avant les vacances. […] 

Une réunion plusieurs fois reportée, pour présenter ce nouveau 

dispositif, ses intervenants ainsi que les nouveaux visages de la 

circonscription, a enfin lieu le 3 novembre, de 15 h à 16 h. C’est dire 

l’importance et l’urgence de la situation des AESH, aux yeux de notre 

hiérarchie. […] 

Lorsque nous posons des questions concrètes sur la conduite à tenir 

en cas de violence de l’élève accompagné, nous sommes prises de 

haut. Et la réponse est une grille ! Il faut comprendre ce qui déclenche 

la crise et le répertorier dans une grille ! Comprendre le mal-être d’un 

enfant est indispensable, mais cela ne signifie pas que la sécurité et 

l’intégrité physique des AESH doivent passer au second plan. […] 

Pendant ce temps, les promesses politiques doivent encore passer par 

le Sénat, notre hiérarchie reste sourde à nos inquiétudes et les salaires 

demeurent désespérément précaires. 

Je suis AESH, pas un pion, ni une solution miracle à toutes les 

difficultés de l’école. 

— Sophie N. ” 

“Cela fait longtemps que je cotise au SNUDI-FO, je pense une 

dizaine d’années. J’adhérais à ce syndicat dans le 94. Je continue à y 

adhérer dans le 92. Pour moi, il est le syndicat le plus apte à protéger 

les droits des travailleurs. […] Dans des combats collectifs que nous 

avons réussi à gagner avec mon école grâce au soutien du SNUDI-FO 

92. 

Cette aide aux combats collectifs, nous l’avons eue sur des soucis 

d’inclusion d’élèves en situation de handicap et sur une fermeture de 

classe à laquelle nous avons pu échapper à la rentrée de septembre 

2024. Grâce aux conseils du SNUDI-FO, nous avons pu construire 

une stratégie pour éviter la fermeture et elle a été efficace. 

Le syndicat s’est rendu disponible, dès le mois d’août, pour préparer 

une action dès la rentrée […] Avec leur conseil, nous avons alors 

décidé de nous mettre tous en grève dès le 2e jour de la rentrée de 

septembre. L’école fut alors fermée. Cela a créé la surprise et cela a 

envoyé un message clair selon lequel nous ne lâcherions pas. Dès la 
fin de semaine, nous avions la non-fermeture. 

Voilà, savoir dire non quand il le faut, résister quand c’est nécessaire 

et tenir bon, c’est ce que je trouve dans le SNUDI-FO et pour moi 

c’est essentiel. […] 

— Nicolas P. ” 


